
Zeitschrift: Der Kreis : eine Monatsschrift = Le Cercle : revue mensuelle

Band: 21 (1953)

Heft: 4

Artikel: Contre nature

Autor: Leyvraz, René

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-568417

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 02.04.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-568417
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Ä propos d'une campagne de presse
Lt* moment est venu d'orientor nu< abounds mii la campagm* (If*

jjresse dirigee contre nous par le «Courrier», de Gdiru-, Devant l'tmpor-
lance de cette penible affaire, nous n'avons pas hesite ä > consacrer 'a

majeure partie de ce nuniero.
Dans line Serie d'artieles parus do noventbn 1952 a fevrier l<!53, le

vedacteur en chef du «Courrier», M. Rute Levvraz. s'en esl pris an
«Cercle» en particulier, puis a fini par invecliver lc monde homosexuel
tout entier.

Avec une violence, un manque d'objectivite et de charite remarqua-
1 les, le chretien M. Levvraz nous a attaques, ignorant absolument tout,
non seulement du «Cercle», mais aussi de riiomosexualite et des homo-
sexuels, c"est-a-dire des difficultes que nous avons ä surmonter et des pro-
Liemes qui se posent an cours de notre existence avec line acuite toute
particuliere. 11 ne s'est pas davantage preoccupe des consequences peul-
etre graves, ipi'auraient pu engendrer ses attaques.

Nous nous somrnes volontairement cantonnes dans un silence complet,
tout en restant attentifs au developpement de l'affaire. Au moment
meine ou nous avions decide d'intervenir avec vigueur, mais courtoisie,
aupres des hautes instances religieuses du diocese duquel dependent M.
Levvraz et son journal, un nouvel article flit publie dans le «Courrier»
<|ui nous surprit agreablement cette fois. Son auteur, M. l'abbe Paul
Buffet, a revetu son excellent article de toutes les qualites dont etaient
depourvus ceux de M. Leyvraz. M. l'abbe Buffet a droit ä notre gratitude
la plus sincere pour le courage — il en fallait — et pour la loyaute qui
cnt dicte ses pertinentes observations.

Nous publions done ci-apres le premier article du «Courrier» intitule
«Contre-nature» paru ä fin novemhre 1952, l'article de M. l'abbe Buffet
«A propos d'homosexualite» paru ä fin fevrier 1953, puis la lettre que
nous avons adressee ä M. l'abbe Buffet ä la suite de son article.

Repondant ä notre lettre, M. l'abbe Buffet nous a exprime la crainte
que lui inspirait la publication de son article tlans notre revue, risquant
de susciter une fausse interpretation de sa pensee chez certains de nos
lecteurs qui pourraient attribuer ä son texte un sens qu'il n'a pas.

Afin d'eviter toute e<[uivoipie, et ainsi que nous en avons informe M.
l'abbe Buffet, nous avons decide de publier egaleinent sa lettre qui con-
ticnt certaines precisions propres ä cclairer le jugeinent de nos lecteurs
et eliininer toute interpretation erronee.

Ph. Marnier.

CONTRE NATURE
Au senil de eel article, nous prions instaninient les jiarents de ne pas le laisser aux

mains des enfants et des adolescents: il est des sujets que l'etat de nos moeurs nous
contraint de traitor mais qui doivent etre reserves aux adultes.

Nous avons re^-u il y a quelque temps, par l'entremise d'un pretre de nos amis,

line revue trilingue illustree paraissant ä Zurich et qui nous a laisses. ä la Redaction,
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dans ihm* \cntable stuptui et pouitant les join nahstes \oient hop de <hoses pom
s'efonncr faeilement

Cette levuo. qui est dans «a \mgticme anno«1, est < ell e du eeide» des homosexuels
suisses I lie levele tonte une 01 «anisa11011 et une piopagande fort bien agencee Elle
se piqiK' c/une, c ei taine teuue litteiaire et arlistique On se doute d'ailleurs, dans le

zrand puhht. que <<tte smisuhcir onfrerio e\i*te. qur scs liienibres se eonnaissent
et »e soutiennent Cette publication en fait Ja pi eine

L'«amoui qui n'ose pas dire son nom» a existe de lout temps, mais c'est aux
i poques de decadence qu'il pi end toute sa viiulenee el nous en sommes la. sans

am lui doute
(/est pai Audio Cide Mirtout que ce sujet siabieux est entre dans le debat publu

On en pailo de ]»lus <n plus ouveitemeut Tout lecemment Eon a pu voir merae un
ionian<iei < atbohque Italien tiaduit en fi an^ais. < jioser le piobleme» de\ ant l'Eglise

Kien ne sert plus de jonei a cache-cache: il laut debrider la plaie.
On sail qu'il est des eas. d'ailleurs foit laies, oil /inversion apparail, siuon comme

une anomalie constitutionnelle du moms comme une anomalic qui remonte a la piime
enfance et sui les causes de laquelle la science ne parait pas encore fixee. C'etait le

ias d'Andre Gide lui-meme, Ces homines-la (on ces femmes) se trouvent done «iu-
vertis» des l'enfance dans tous leurs reflexes et tons leurs sentiments. lis ne sout pas
personnellement responsables de leur etat, qui pose pour eux — il n'est pas question
de le nier — des pioblemes souvent tragiques. Cette epreuve peut atteindre des

liommes d'nne haute tenue spirituelle et morale qui ont toute leur vie a combattre
< outre uu lei pendiant. 11 n'est pas pcimts aux chretien* d'ignorer de semblables
situations* la eharite leui lait un de\on d'en teiur compte. En tout oidre de clioses,
on ne sauiait tiaitei un anormal on un malade comme un (oupable.

Ce n'est pas une laisou pom tentei de suppumei la noime! Or e'est precisement
<e que Inen des mlellectuels nous invitent a faire aujourd'hui. au noni d'une liberie
qui est jnoprement line anarchie delirante C'est la un des aspects les plus redoutables
du «pansexualisme» oü nous nous enlisons. Comme le sexe est de plus en plus traitc
pour lui-meme. comme liistiument de plaisir independant de sa fonction naturelle,
on en vient a legitime! toutes les anomalies et toutes les pers ersions. Le marquis de

Sade. pete du «sadisme». connait en ce moment line vogue singuhere. et I on vient de

leediter les oemies de A'on Alasocb. createui du «masochisme»: je les ai vues aux
devantures de libiames qui passent pom seneuses.. II n'y a evidemmenl aucune
taisoii pour quon s'arrete fi I'bomosexualite dan» cette xoie. Les sadiques et les maso-
chistes auioiit bientot leius «cenles» et leurs levues. et 1'on nous invitera au nom
de la libertc* sexuelle a ne plus tarabiistei ces mteressants persounages. Pouiquoi pas?

L'homosexualite. si e 1 le est en de iares cas une anomalie manifeste, se repand
beaucoup plus largement pai peivcrsion. et < ela des /adolescence oü les penchants sont
souvent ambigus Les anorinaux. sin tout s'ils sentent une complicite dans l'etat des

idees et des moeurs. de\ieiincnl aisement des pioselvtes de leur anomalie: et nous voila
des ant le «cercle», la levue. la propagande Or. il est incontestable que la perversion
ainsi organisee et repandue devieut un veutable Heau moral et social: il n'est pas
besoin d'insister sur l'affreux detiaquement des deslinees quelle entraine a sa suite,
non settlement pour l'indrvidu mais aussi pour la famille. Les homosexnels. liommes
et femmes. devienncnt de plus en plus nombreux et entreprenants dans nos
agglomerations: les enfant* et les adolescents n'echappent pas ä leur chasse ignoble, et si

nous continuous de <e tiain. lis passerout a /insolence ouverte avant qu'il soil long-
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lemps. Lt nous, nt parlous pas des an I res perversions (pii demandenl droit de cite au

noin de la liberie...
*

Or. ii parait qu on ne pent rien faire eontre eetle propagande, du moins sur le

plan federal. Car nous avons envoye la revue au Ministere public, qui nous a repondu;
«Le ministere publie federal ne pent assurer que la repression du trafic des

publications immorales en provenance de J'etranger. Par souei dVxactitude, mentionnons
que nous avons jusqu'a present saisi, en application des art. 36 LD et du reglement
(l'application de ladite loi, toutes les publications otrangeres analogues a la revue
precitee, qui nous ont etc soumises par les autorites douanicres.»

Telle est en effet la situation legale, et Ton ne pent pas demander au Ministere
public federal d'outrepasser ses pouvoirs.

Nous devrions done nous adresser au canton de Zurieb oü cette publication est
edit ee. Mais comme eile y circule depuis vingt ans, on doit bien admettre que les

autorites cantonales sont informees et qu'elles laissent 1 ibre cours a cette edifianle
litterature.

Ainsi done, nous refoulons impitoyahh meut les revues analogues ii nos frontieres,
mais nous ne faisons rien eontre cette respectable, «gründlich» et traditionnelle
publication suisse que nous devons considerer, je pense, comme Tune des expressions
valables de la plus vieilie democratic du monde...

Quand je vous disais qu'il n'y en a point comme nous!
A nous, les vieux Suisses aux bras noueux!
A nous Guillaume Tell, Stauffacber, Winkelried, Davel et Berthelier!
Corydon est dans la place. I ne charge de coups de pied dans le derriere s'impose,

puisque la loi defaille. pour eviter que ce vieux pays tourne aux ecuries d'Augias. A
moins que nous ne voulions laisser ces messieurs du «cercle» propagandiser notre
jeunesse. Nous pourrions meine pousser la complaisance jusqu'a leur donner une
subvention.... Rene Leyvraz.

Le Gourrier, Geneve. 23 novembre 1952.

A propos d'homosexualite

Les articles que notre redacteur en chef a consacres ä l'homosexualite
ont provoque un certain nombre (le reactions. L'nne d'entre elles est
particulierement emouvante: ellc exprinie le draine spirituel d'une femme
que des tendances homosexuelles profondes ont conduite ä vivre en
marge de la morale catholique. Prie de repondre ä la lettre poignante
qu'elle adresse ä notre journal, en gardant I'aiioiiymat, nous avons
d'abord hesite ä le faire. Comment dire les mots qu'il faut ä quelqu'un
<pii avoue sa souffrance, lorsqu'on est contraint, en un doinaine aussi
delicat, de rester dans la generalite qu'iinpose un article de presse?
Aux yeux de celui qui souffre, il est probable qu'on paraitra «moraliser»,
defendre des principes... Alors (pie les tiers, simples spectateurs d'un
draine auquel ils sont plus on moins attentifs, nous accuseront peut-etre,
dans la mesure oil nous essayons de comprendre, de transiger avec ces
meines principes. A la verite, e'est une reponse personnelle qu'il faudrait
tenter (l'apporter a un tel probleme.

Mais en l'occurrence, il y aurait (pielque lächete ä se derober. Effor-
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